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EN COMPÉTITION 

Le Dernier appel : un excellent 
premier film, venu d'Allemagne 

photo Réal Saint-Jean, LA PRESSE 

Dagmar Hirtz. Un si petit pays ! 

P a s f ac i l e de tourner un 
f i lm . Surtout un p r emie r 

film. «Not re pays est si petit! » 
Je sursaute. Ce pays si petit, ce 

n'est pas le Québec. C'est l 'Alle­
magne fédérale et ses (i5 millions 

SERGE DUSSAULT 

d'habitants. C'est le pays des 
deutschmarks! Le pays des Wen-
ders, des Schlôndorff, des Her-
zog! 

Je croyais... 

«Mais les Allemands sont écra­
sés devant leur poste de télévi­
sion, dit la jeune réal isatr ice 
Dagmar Hirtz. Et d'ailleurs, ils 
n 'a iment pas le c inéma al le­
mand.» 

Les cinéastes en arrachent là-
bas comme ici. À chaque film, il 
faut recommancer à zéro, se ga­
gner la télévision et les fonction­
naires qui distribuent les octrois. 

«I l s n'ont d'argent que pour les 
films qui leur semblent commer­
ciaux. Or mon premirr film, je le 
voulais très personnel.» 

Dagmar Hirtz s'est entêtée. 
Longtemps assistante et mon­
teuse de film, elle a enfin réussi à 
le réaliser, son premier long mé­
trage. En compétition au festival 
de Montréal, le Dernier appel est 
moderne par sa facture et son su­
jet ; et, jusqu'à présent, l'un des 
films les plus intéressants de cet­
te competition. 

Un f i lm c o m p l e x e . Sur 
l'autonomie des êtres. Des fem­

mes, en particulier. Mais aussi 
sur le besoin qu'on a les uns des 
autres. Sur la communication dif­
ficile. Sur le mensonge aussi. Le 
plus fréquent : celui qu'on se fait 
à soi-même. 

Marika a perdu son mari dans 
un accident d'auto. Elle le pleure 
comme si leur bonheur avait été 
parfait. Elle sait pourtant que ce 
mari en avait soupe d'elle. Mais 
cette douleur lui est un alibi. 
Apres un suicide raté, elle se ré 
fugie chez une amie. Elle ^'in­
cruste. L'autre la secoue. 

L'histoire n'est pas racontée; 
elle est montrée en scènes cour­
tes. Presque toujours de nuit. 
Avec une communication qui se 
fait souvent par repondeur auto­
matique. Ou par une lettre venue 
de t rès loin 101 qui rappelle 
l'existence d'un enfant qu'on n'a 
pas vu depuis quinze ans. Un 
monde de bourgeois éclairés, t u e 
femme ingénieur, une autre réa­
lisatrice. Chez les hommes, un 
écrivain, un scientifique... 

Dogmar a un style. Elle sait 
créer un climat Rendre une at­
mosphère. Elle sait aussi monter 
un fi lm! Rien d'inutile dans Der­
nier appei. 

« L e scénario vient de mes ex­
périences personnelles, et de cho­
ses arrivées à des gens autour de 
moi. Je l'ai travaillé avec Marga-
rethe von Trotta, qui s'est parti­
culièrement occupée des dialo­
gues. • 

Un film — seul long métrage en 
c o m p é t i t i o n r é a l i s é par une 

Mesrine, un personnage qui _ 
deux 

n hnntA 

son réalisateur pendant 
« Je n'ai pas cherché à faire 
de Jacques Mesrine un hé­

ros, ni surtout à lui trouver des 
excuses, encore moins à faire une 
analyse de lui. J'ai vu le person­
nage tel qu'il était. Un personna­
ge qui m'a aussi passionné. C'est 
presque un film sur Mesrine par 
Mesrine lui-même. » 

GEORGES LAMON 

Réa l i sa t eu r d'un f i lm-docu­
ment sur Jacques Mesrine. en 
collaboration avec le journaliste 
Gilles Millet, Hervé Palud parle 
avec intérêt, avec une certaine 
passion même, de celui qui, du­
rant des années, fut l'ennemi pu­
blic numéro un en F r a n c e et 
même au Québec. 

Encore un peu et on aurait l'im­
pression qu'il a vécu dans son 
ombre. 11 faut dire que pendant 
près de deux ans. le personnage 
de Mesrine l'a pratiquement han­
té. Bien sûr, il ne cache pas une 
certaine complicité avec l'hom­
me, mais une complicité qui res­
pecte quand même l'authenticité. 

Un film honnête 
«J ' a i lu Instinct de mort (bio­

graphie de Mesrine publiée en 
1977). C'était écr i t c o m m e un 
roman noir, e x p l i q u e Pa lud . 
c'était déjà un scénario extraor­
dinaire, c'est de là que je suis 
parti. Mais avant tout, insiste M . 
Palud, j ' a i voulu faire un film 
honnête. » 

Le film de Palud (qui a coûté 
$200 000), inscrit au Festival des 
films du monde dans la catégorie 
Cinéma d'aujourd'hui ef de de­
main, a déjà, selon le réalisa­
teur, connu un certain succès en 
France oû il est resté deux mois à 
l'affiche. Hervé Palud a 27 ans, 
en 1980, lorsqu'il réalise son pre­
mier film, Du Biue.s dans la tête. 
Pendant huit ans auparavant, il 
avait tâté du théâtre, du cinéma 
et de la télévision. 

Jacques Mesrine est avant tout 
un documentaire journalistique 
sur la vie, les aventures, les fras­
ques de l'homme et sa mort écla­
tante. Une vie racontée par tous 
ceux qui l'ont connu : parents, 
compagnes, avocats, otages, vic­
times et témoins. Mais un docu­

mentaire qui. sans y prétendre, 
fait également l'apologie de Jac­
ques Mesrine, un genre d'Arsène 
Lupin. 

«C'est venu au fur et à mesure. 
Je ne voulais pas ennuyer les 
gens dans ce film mais je voulais 
surtout que ça aille très vite, que 
ça ressemble un peu à Mesrine en 
cavale » , note M. Palud. 

Pas tellement détesté 
Car ce qui étonne dans ce docu­

ment, c'est avant tout cette espè­
ce de consensus de la part de la 
trentaine de personnes intervie­
wées : en fait, tous ou presque, 
tout en reconnaissant son côté 
gangster, admettent pourtant la 
remarquable intelligence de Mes­
rine, ses dons de créativité — on 
lui doit la maquette du pavillon 
de la France — et ses connaissan­
ces. 

Pourtant, Palud s'est borné à 
rapporter les faits qui ont dé­
frayé la chronique de la presse 
française et canadienne, en ajou­
tant les cassettes enregistrées 
par Mesrine, qui y explique cer­
taines de ses attitudes. 

« Je ne pourrai jamais attendre 

20 ans. il faut être fou » . racontait 
Mesrine, enferme pour 20 ans 
dans le Quartier de haute sécuri­
té ( Q H S ) en France, l'équiva­
lent du « trou » dans les prisons 
canadiennes. * On a tout fait pour 
me détruire moralement. Je ne 
peux me faire à l'idée d'être en­
fermé dans un cercueil pour le 
reste de ma vie. » 

Un document historique 
Rappelons que ce film, sorti en 

f é v r i e r 1984, a v a i t é té su iv i 
quatre semaines plus tard, d'une 
version romancée d'André Ciena-
vez, version de science-fiction qui 
ne collait vraiment pas à la réali­
té du personnage de Mesr ine . 
Une semaine après sa sortie, il 
avait d'ailleurs été saisi, a la 
suite d'un procès intenté par la 
fille de Mesrine, Sabrina. 

« M o i je voulais raconter toute 
sa vie, explique ce jeune réalisa­
t e u r de 31 ans. Il était intéres­
sant de faire vivre un tel person­
nage sur pellicule Qui sait? Ça 
pourra servir dans 20 ou 30 ans. » 

Le film sera projeté dans les ci­
némas du Québec prochaine­
ment. 

« Le Jour S. . . » de Lefebvre: 
le mâle québécois a-t-il changé ? 

L' idée de Jean-Pierre Lefeb­
v r e , d 'a l ler vé r i f i e r vingt 

ans après ce qu'était devenu le 
personnage de Jean-Bapt is te , 
n'était pas si mauvaise en soi. L e 
mâle québécois a-t-il changé de­
puis l'époque de Patricia et Jean-
Baptiste! Est-il toujours aussi 
naïf et aussi sentimental ? A-t-il 
évo lué ? Toutes ces questions 
étaient pertinentes. Toutefois , 
j ' avoue que la réponse m'a déçu. 

LUC PERREAULT 

Le Jour S... reste Tun des Le ­
febvre les plus simples, les plus 
faciles à regarder. C'est un Le­
febvre aux griffes rentrées. La 
difficulté avec ce film vient de sa 
vision plutôt passéiste du person­
nage de Jean-Baptiste. Sous les 
traits de Pierre Curzi, Jean-Bap­
tiste ressemble à grand enfant 
sur qui la révolution féministe 
n'aurait pas eu prise vraiment. 
Jean-Baptiste pourrait être cou­
sin de Louis Pelletier ( Les An­
nées de r ê v e ) que ça ne m'éton-
nerait guère. 

Étrange de constater que le ci­
néma québécois n'arrive pas à 
définir un nouveau type de per­
sonnage masculin plus émancipé, 
un peu plus raffiné. Jean-Baptis­
te, c'est encore l'ours mal léché, 
le bûcheron à peine sorti du bois, 
le gars plein de bonne volonté 
m a i s un peu t rop gnangnan. 
Pourtant, on a fait du chemin de­
puis 1966. Lefebvre ne semble pas 
s'en être aperçu. Dommage. 

L ' i n t é r ê t i m m é d i a t du f i lm 
d'Eric Rohmer, Les Nuits de la 

Marie Tifo et Pierre Curzi dans « Le Jour S . . . ». 

pleine lune ( dont Cannes n'avait 
même pas eu la primeur ) , est de 
nous faire toucher du doigt, enco­
re une fois, la grande différence 

qui nous sépare des Français. 

Je ne sais pas comment ils réa­
gissent face aux personnages de 
Rohmer mais, dans la salle du 

Parisien, certaines répliques du 
film faisaient franchement rigo­
ler les spectateurs québécois. On 
est en effet loin de Jean-Baptiste. 

Les personnages de Rohmer ne 
sont pas spécia lement conçus 
pour être sympathiques. Certains 
sont carrément détestables. Par 
exemple, le petit journaliste pré­
tentieux qui est l'ami de Pascale 
Ogier. C'est bavard, comme tou­
jours chez Rohmer, rempli de cli­
chés, sentencieux; mais, malgré 
tout, on sent passer la vie entre 
ces personnages. C'est ce qui fait 
finalement l'intérêt des films de 
Rohmer. 

Avec The Home and the World, 
Satyajit Ray nous projette dans 
une s o c i é t é t rès d i f f é r e n t e , 
l'Inde, à une époque depuis long­
temps révolue. Au début du siè­
cle, la maison d'un riche mahara-
jah es t l ' h ô t e d'un h o m m e 
politique qui préconise le boycot­
tage des produits importés. Son 
programme séduit la femme du 
maharajah qui, avec la permis­
sion de son mari, noue avec lui 
une amitié. 

Nous sommes dans une société 
musulmane qui in te rd i t à la 
femme mariée toute forme de 
contact avec des étrangers. Sa­
tyaji t Ray expose minutieuse­
ment le piège dans lequel cette 
femme finit par tomber. C'est un 
film au rythme lent mais qui pos­
sède la rigueur d'une tragédie de 
Racine. On finit par succomber 
au charme envoûtant de cette 
oeuvre faite sans concessions. 

femme — qui pourrait bien se 
trouver au palmarès du festival, 
lundi prochain. 
(Aujourd'hui à I3h00.) 

La grande qualité du film ar­
gentin Gracias po re / fuegoest... 
d'être argentin. En dehors des 
festivals, quand voit-on à Mont­
réal des films latino-américains? 

Malheureusement, ce film ar­
gentin est loin d'être un chef-
d'oeuvre. Les premières minutes, 
pourtant, étai t prometteuses. 
«J 'a i tout essayé, le mensonge, le 
chantage, la corruption, la vio­
lence, pour voir jusqu'où je pou­
vais aller, dit un personnage, et 
je n'ai jamais eu la moindre ré­
action. » 

Ce personnage est un grand fi­
nancier. Patron d'une usine, pro­
priétaire d'un journal. Il a des 
c h e v a u x , deux fils, une 
maîtresse. Et tous les politiciens 
dans sa poche. Personne ne lui 
tient tète; cela lui fail mépriser 
le genre humain. 

Personne, sauf son fils ainé. Il 
juge son père sévèrement. 11 se 

rebiffe. Il veut prendre ses dis­
tances. Mais ce pere abhorré le 
fascine. 

Intéressant comme sujet. M a i s 
la mise en scène! Pitoyable. Le 
réalisateur Sergio Renan, dont 
c'est le cinquième long métrage, 
a-t-il manqué de moyens.' 

Vraiment pas un film de fésti 
va l ! 
(Aujourd'hui à I5h20.) 

Le autres films de la competi­
tion aujourd'hui : Bianoa, de 
Nanni Moretti ( I t a l i e ) à UhOO et 
19h30, Buddies d'Arch Nicholson 
(Aust ra l ie) à H h 00 et 21 h 10 et 
l'Espion des Balkans de Bozidar 
N i k o l i c et Dus an K o va c e v i e 
( Yougoslavie) . 

Hors compé t i t ion , quelques 
films jouent aujourd'hui à gui­
chets fermés : Love Stream de 
John Cassavetes ( 15h00), Paris. 
Texas de Wim Weuders ( L7h30 ) . 
les Nuits de lu pleine lune d'Eric 
Rohmer ( 17h 10), la Femme de 
l'hôtel de Léa Pool ( 2 0 h 0 0 ) , *>\ 
Where the Green Ants Dream de 
Werner Her/og ( 22h20). 

Shindo : « Mon film 
raconte l'histoire 
de m a soeur» 

photo Réal Saint-Jean, LA PRESSE 

Kaneto Shindo 
Petit, les cheveux blancs, à 
peine ridé, ne paraissant 

pas son âge, Kaneto Shindo. 72 
ans, donnait hier une conféren­
ce de presse. En japonais. 

Kaneto Shindo, c'est le réali­
sateur des Enfants d'Hiroshi­
ma, de l'île nue, des Contes de 
la lune vague. Il a. à Montréal, 
un film en compétition : 1 Hori­
zon. Tourné aux États-Unis, 
avec une équipe moitié améri­
caine et moit ié japonaise, le 

film port»' sur l'internement des 
Américains d'origine japonaise 
durant la dernière Guerre mon­
diale. 

Un long métrage qui ne res­
semble pas a ses autres films. 
Shindo le i econnaît. 

L'interprète traduit. 
«J 'ai changé mon style parce 

que je racontais une histoire 
vraie, qui est en quelque sorte 
un documentaire reconstitué.»' 

Cette histoire vraie est celle 
de la soeur ainée de Shindo. 

« E l l e est arrivée aux ÉtaS 
Unis en 1920, comme l'héroïne 
de mon film, elle a cultivé la 
terre avec son mari, elle a été 
internée pendant la guerre. La 
paix revenue, elle a dû repartir 
à zéro. Elle est morte il y a deux 
ans, mais sa famille est tou­
jours là, sur la même terre. J'ai 
cherché à raconter son histoire 
le plus fidèlement p o s s i b l e . » 

« M a soeur n'a jamais voulu 
se plaindre en public. J'ai déci­
dé, par ce film, de parler en son 
nom. Parce que je ne veux pas 
que l'histoire se répète. » 

Au Japon, l'Horizon a connu 
un grand succès, dit Shindo. 

«Mais je ne l'ai pas fait que 
pour les Japonais. Je l'ai fait 
pour tous les publics du monde. 
L'Horizon, c'est un film contre 
la guerre.» ^ p 

AIWDUBDTIUI 
Mardi 21 août 

CINÉMA IMPÉRIAL 
0 9 h 3 0 : «Where the Green Ants 

Dream » (he). W. Horzog. 
RFA. ang. 

PARISIEN 1 
«Bianca» (co). N. Morett i . 
Italie, s.t.f. 
• •Buddies** (co). A Nichol­
son, ang. 
«Final Cal l* (co) D Hirtz. 
R F A s.t.a. 
«Gracias por el fuego* (co) 
S Renan. Argentine, s.t f 

09h00: 

11hOO 

13hOO: 

15h20: 

17h20 : «L'Espion des Balkans» 
(co) B Nikclic. D Kcvnce-
vic. Yougos.. s.t f. 

19h30: «Bianca* (co). N. Morett i . 
Italic, s.t f 

21h40: «Buddies» (co). A Nichol­
son. Australie, ang. 

PARISIEN 2 
09h10: -Fast Talking- (a). R.Came­

ron Australie, ang. 
11h10: «A proxima vitima» (at). J 

Batista de Andrade . Brr . 
s.t.f 

13MO: «A German Lawyer* (hc). N 
Kuckelmann RFA. s t.a. 

15h40: «Secret Places» (cad). 2 . 
Barron. G -Bretagne, ang 

1 7 h 4 0 : «Les Nuits de ta p le ine 
lune» (he) . E R o h m e r . 
France, fr. 

19h40: «Fast Talking* (a). K. Came­
ron. Australie, ang. 

21h50: «A proxima vitima» (al). J. 
Batista de Andrade . Bre. . 
s.t.f. 

PARISIEN 3 
0 9 h 2 0 : « P r e s s u r e » ( c a d ) . M 

Ohayon. Israel, s.t a. 
• C h i l e , no invoco tu 
nombre en vano»» (al). Co-
lectivo C ine -O jo . Ch i l i , 
esp.. ang. 

11h40: «Ned Wethered». L. Whitmo-
re 
«Dance of Death». D. Tupi-
coff 
«Lousy Little Sixpence* (a). 
A Morgan. Austr . ang. 

13h20: -Everlasting Love» (cad). M. 
Mak. Hong Kong, s.t.f. 

15h20: «Oullombo» (he). C Die-
gues. Brésil, s.t.f. 

17h50: « Among the Cinders* (cad). 
R Hadnch. N.-Zélande, ang 

20hOO: «Double jeu» S. Cohen 
«La F e m m e de l ' h ô t e l » 
(cad). L Pool. Canada, fr. 

22hOO: « P r e s s u r e » ( c a d ) . M 
Ohayon. Israel, s.t.a 

FESTIVAL DES 
FILMS DU MONDE 

« C h i l e . no invoco tu 
nombre en vano» (al). Co-
Icc t ivo C i n ^ - O j o . Ch i l i , 
esp., ang 

PARISIEN 4 
09h00: «The Power of Emotion» 

(hc) A. Kluge. RFA. s t a . 
11h10: «Gueuse de vie» (co). P. 

Bacso. Hongrie, s.t f 
13hlO: «Le Jour S...». J -P Lefeb­

vre. Canada, s.t.a. 
15hOO: «Love Streams»» (he). J . 

Cassavetes. USA. ang. 
1 7 h 3 0 : «Par is , T e x a s - (he). W 

Wenders. RFA. ang. 
20h10: «The Power of Emotion» 

(hc). A. Kluge. RFA. s t.a. 
2 2 h 2 0 : < W h e r e the Green Ants 

Dream» (hc) W Herzog. 
RFA. ang. 

PARISIEN 5 
09h l0 : «Mississippi Delta BLues» 

A. Herrera. 
..Peppermint Frieden» (cad) 
M.S.W. Rosènbaum. RFA. 
8.1 a 

12h10: «Derman» (cad). S Goren. 
Turquie, s.t.f. 

14h10: «Bao andhis Son» (cad). X 
Tieli. Chine, s t a . 

1 6 M 0 : «Hockey Fever» (cad). O B 
Tuhus. Norvège, s t a 

18h10: «Derman» (cad). S Goren. 
Turquie, s.t.f 

20MO: «Nunca fomos tao felizes» 
(cad). M Sa'es. Brésil, s t a 

22hOO: «Mississippi Delta Blues». 
A Herrera. 
• P e p p e r m i n t F r i e d e n » 
(cad). M.S.W. Rosènbaum. 
RFA. s La. 
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Devrons-nous cesser de boire de la bière 
pour avoir un canal de sports en français? 

V 

M . A n d r é C h a g n o n . le 
président du groupe Câble-

vision-Vidéotron, était fort sou­
riant hier. Quelque 1 200 em­
ployés venus fêter les 20 ans de 
la plus grosse compagnie de câ­
ble au Québec venaient de l'ova­
tionner. 

Dans une entreprise qui a été 
souvent aux prises avec des pro­
blèmes de relations de travail, 
c'était une ovation appréciée. 
Pour les abonnés, la paix indus­
trielle est une garantie que les 
interruptions de service comme 
on a connues l'hiver dernier, 
pendant les négociations, ne se 
reproduiront pas de sitôt. Hour­
ra. 

Mais les abonnés de Câblevi-
sion (qui n'est plus Nationale 
mais Càblevision-Vidéotron, le 
nom ayant changé off ic ie l le ­
ment h ier ) qui aiment le sport 
sont moins contents du groupe 
Vidéotron ces temps-ci. Car ils 
ne pourront pas s'abonner au 
nouveau canal de sport The 
Sports Network ( T S N ) quand il 

entrera en ondes à la fin d'août. 
Parce que le groupe Vidéotron, 
le plus gros câblodiffuseur du 
Québec (600000 abonnés), refu­
se de distribuer un canal qui ne 
fonctionnera qu'en anglais. 

Jusqu'ici, TSN, qui appartient 
au holding John Labatt, refuse 
d'offrir des émissions en fran­
ça i s sur son nouveau canal 
payant. 

M . André Chagnon, de son 
côté, demande: «Peut-on ima­
giner diffuser au Québec une 
partie de hockey entre les Cana­
diens et les Nord iques sans 
avoir de description en fran­
çais ? » 

A la fin d'août, deux nou­
veaux canaux spécialisés de té­
lévision payante à prix modique 
feront leur apparition au Cana­
da, avec la bénédiction du Con­
seil de la radiodiffusion et des 
télécommunications canadien­
nes ( C R T C ) . L e p r e m i e r , 
Muchmusic, présentera 24 heu­
res par jour des vidéoclips. Le 
second, The Sports Network, 
présentera 24 heures par jour 
du sport. 

LE SHOW AURA-T-IL LIEU? 

Beau Dommage 

ne sera pas 

à la télé jeudi 
Même si tous les horaires 
de té lév is ion annoncent 

pour jeudi soir. 21 h, le spectacle 
de Beau Dommage à Radio-Ca­
nada, oubliez ça. Il n'en est plus 
question pour jeudi. 

Hier, la situation était telle­
ment confuse qu'à un moment 
donné le directeur des Variétés 
à Radio-Canada n'était même 
pas sûr que le spectacle aurait 
lieu tel que prévu à Québec, sur 
la scène flottante du Vieux-
Port. On sait que Marie-Michèle 
Desrosiers, Michel Rivard et 
Pierre Bertrand ont accepté de 
reformer le populaire groupe 
Beau Dommage pour la clôture 
de Québec 84. 

La raison invoquée par les 
membres du groupe est l'incer­
titude actuelle au sujet des équi­
pements techniques au Vieux-
Port, de dire le grand patron 
des Variétés à Radio-Canada. 
M . Michel Chamberland. Avec 
les saisies dont il est question 
ces jours-ci, ils se demandent si 
les lumières et l'audio seront 
adéquates jeudi soir. 

Et Beau Dommage ne veut 
pas que son spectacle soit capté 
par la télé dans des conditions 
misé rab les . Beau D o m m a g e 
n'existe plus, mais les trois ar­
tistes, qui font aujourd'hui des 
carrières en solo, ne veulent pas 
que leur image sorte diminuée 
de l'entreprise. 

A Radio-Canada, qui doit cap­
ter l ' événement produit par 
deux producteurs privés. Alain 
Simard et Daniel Harvey, de 
Spectel Vidéo, le directeur Mi­
chel Chamber land ne savai t 
plus à quel saint se vouer hier. 
Il a tenté à plusieurs reprises de 
joindre les responsables des 
spectacles à Québec 84 pour 
savoir si l'équipement techni­
que est adéquat. Sans succès. 

Initialement, le spectacle de 
Beau Dommage devait durer 
une heure et demie. En cours de 
route, le spectacle s'est élargi et 
aux d e r n i è r e s nouve l l e s , il 
s'agit d'un show de deux heures 
et demie à trois heures. 

Lorsque le spectacle a été al­
longé, Radio-Canada, qui avait 
prévu le diffuser en direct, a ra­
justé son tir. Comme il aurait 
été compliqué de décaler le Té­
léjournal à minuit, on a décidé 
de diffuser le spectacle intégral 
au complet samedi soir pro­
chain à 23 h 30. Et à extraire les 
mei l leurs moments du show 
pour un montage d'une heure 
trente qui serait présenté en 
septembre dans le cadre des 
Beaux Dimanches. 

M a i s h ier ap rès -mid i , les 
membres de Beau Dommage ne 
voulaient même plus que les ca­
méras de télévision les filment 
à Québec, jeudi soir. « Ils ont 
peur d'être mal servis par la 
technique là-bas, de dire M . 
Chamberland. Ils nous offrent 
de refaire leur spectacle dans 
une salle à Montréal pour les 
caméras de la télévision. » 

De son côté, Radio-Canada 
tentait hier de convaincre le 
groupe de se laisser filmer par 
les caméras de télé jeudi soir. 
« Nous leurs promettons que si 
l ' image et le son sont déficients, 
nous n'allons pas diffuser un 
événement de qualité inférieu­
re, de dire M . Chamberland. 
Comme il ne s'agit plus de di­
rect, nous aurons deux jours 
pour étudier la qualité du pro­
duit. » 

Bref, la malédiction de Qué­
bec 84 fait encore des siennes. 

On attend la suite avec inté­
rêt. 

« Tightrope » défait 
tous ses concurrents 

H O L L Y W O O D ( d ' a p r è s 
U P I ) — « T i g h t r o p e » , le 

film de suspense de Clint East­
wood, a pris dès sa sortie, le 
week-end dernier, la première 
place en ce qui a trait aux recet­
tes, battant aisément, avec $9.1 
millions, tous ses concurrents. 

Cet te production de Warner 
Brothers met en vedette le célè­
bre acteur dans le rôle d'un dé­
tective qui fait enquête sur une 

v. 

Câblevision ex-nationale et 
tout le groupe Vidéotron offrira 
le canal de musique à ses abon­
nés. Le promoteur de Muchmu-
sic, M . Moses Znaimer de To­
ronto, s'est engagé par contrat 
à diffuser éventuellement 50 p. 
cent de sa programmation en 
français. 

Bien sûr, les vidéoclips seront 
presque tous en anglais, puis­
qu'il s'en fabrique peu en fran­
çais. Mais les présentations, les 
interviews, se feront dans les 
deux langues, en blocs alterna­
tifs. Il y aura des vidéo-jockeys 
anglophones et francophones. 

Le c mal sportif du groupe La­
batt n'a par ailleurs jamais en­
visagé de diffuser en français. 
Quand le groupe Càblevision-Vi­
déotron est entré en pourparlers 
avec TSN, ce dernier a refusé 
de bouger. 

«On nous a même dit à un mo­
ment donné que la langue dans 
le sport, ça n'a pas d'impor­
tance, raconte le vice-president 
au marketing, M . Pierre Hé­
bert. Ce à quoi j ' a i répondu : 
alors, pourquoi ne pas diffuser 
en français seulement à la lar­
geur du pays, si ça na pas d'im­
portance ? » 

Le refus de TSN de parler 
français ( M . Chagnon disait 
hier qu'il serait satisfait d'une 
proportion de 30 p. cent de la 
programmation en f r ança i s ) 
est étonnant. Au Québec, les au­
ditoires francophones sont habi­
tués à suivre leurs sports en 
français à la télé. Quand on exa­
mine les résultats des sondages 
à Montréal, on constate que les 
auditoires pour une partie de 
hockey diffusée simultanément 
sur deux canaux, un francopho­
ne et un anglophone, sont beau­
coup plus nombreux du côté 
francophone. 

TSN pourrait utiliser deux ca­
naux audio, un anglais et un 
français. Au Québec, le groupe 
Vidéotron n'aurait qu'à capter 
et diffuser le canal audio fran­
çais. 

L'autre gros câblodiffuseur 
de Montréal, Cable TV, offrira 
le canal sportif payant à la fin 
du mois. La moitié des abonnés 
de Cable T V sont des anglopho­
nes. 

s \ 
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série de crimes sadiques commis 
à la Nouvelle-Orléans. 

Barry Reardon, président de 
Warner pour le markt a dé­
c l a r é qu 'on s ' a t ténuai t à ce 
succès, la critique ayant été ex­
cellente à travers tout le pays. 

Bien qu'Eastwood n'y incame 
pas son fameux rôle du détective 
Dirty Harry Callaghan, Tightro­
pe a presque égalé les débuts, à 
Noel dernier, du dernier « Dirty 
Harry » de l'acteur, « Sudden Im­
pact » . 

Le président du groupe Vidéotron, M . André Chagnon, de­

vant une partie de ses 1 2 0 0 employés réunis dans une 

tente , à Tangle des rues Ontario et Berri, pour fêter les 2 0 

ans du groupe hier. photo Pierre Côté, LA PRESSE 

« 't 

Alors que 95 p. cent des abon­
nés du groupe Càblevision-Vi­
déotron sont francophones. 

«Ce n'est pas une question de 
nationalisme à outrance, de dire 
le vice-président Pierre Hébert. 
C'est une question de respect de 
soi.» 

Le groupe Videotron offrira 
aussi à ses abonnés ( pour $1 de 
plus par mois) le nouveau canal 
américain de nouvelles CNN. Ce 
canal, qui appartient au célèbre 
Ted Turner a'Atlanta ( proprié­
taire des Braves au baseball, 
notamment), ne diffuse qu'en 
anglais. Et pourtant, le groupe 
Videotron l'offrira quand même 
à ses abonnés. 

« C ' e s t un canal américain, 
d 'expl iquer le vice-président 
Pierre Hébert. Un canal cana­
dien qui veut se lancer partout 
au Canada, y compris au Qué­
bec, c'est autre chose. Si M . 
Znaimer de Muchmusic a com­
pris tout de suite qu'il fallait du 
français sur son canal, je ne 
vois pas pourquoi les gens de 
L a b a t t n ' a r r i v e n t pas à la 
même conclusion.» 

Une affaire que les amateurs 
de sports, grands buveurs de 
bière, suivront sans doute avec 
attention. M . Hébert se deman­
de d'ailleurs si les consomma­
teurs devront recourir à un boy­
cottage de la Cinquante et de la 
Budweiser pour faire bouger les 
dirigeants de TSN. 

CHOIX | 
DfÉMISStoNS 

PAR LOUISE COUSINEAtO 

20:00 O © t © — «Eric» 
Vous reste-t-il encore des 
l a rmes pour p leurer le^-J 
sort de ce pauvre enfant' 
victime de la l e u c é m i e 
Même si le film en est à sa 
nieme reprise? Peut être. 
Avec John Savage et Pa­
tricia Neal . 

HORAIRE 
RÉVISÉ 
20:00 CD CD CD— Station-soleil 

Inv.: Martine Saint-Clair, 
Jeff Lamothe, Denise Pa-
rizeau, Eddie Mamay et 
Louise Cloutier. 

VOTRE GUIDE DES MEILLEURS ' 

SPECTACLES EN VILLE 

CINEMAS UNIS 

CUNT. EASTWOOD 

I I 

PALACE: 12 :30 , 2 :40 , 4 : 5 0 , K 
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DOR VAL: SEM.: 7 :00, 9 :15 . I H i ï 
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j H L * ADJANI • SCHYGULLA 

WÊm^lfrl CARLOS SAURA 
POUR TOUS 

. / „ . m m 
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,1 
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9 :15 
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FACE A U X 

GALERIES DUPUIS 
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VERSAILLES 1 

& PALACE 1 LAVAL 2 
POUR TOUS 

698 Si CAT HCR INI 0 B66 6991 McGMl CINTRE l AVAi 688 7776 

GAGNANT DE S TROPHÉES DE L'INSTITUT 

AUSTRALIEN DU FILM incluant 
MEILLEUR FILM & MEILLEURE ACTRICE 

DORVAL 1 KENT 1 
260 AVI OORVAi 631 85B6 6l0û SMC RBPOOf.t O 489 9703 

G R E M L I N S 

LO€WS: 12 30. 2 40. 4 50, 7 00, 0 

9:15 * 
LAVAL $£M 7 05 9 15 
ONI-TAIC DCXIAUD: OUVEtTUW 7:30. 
DÉiUTt AU CRÉPUSCULE. SUIVI D£ 

RADiO AM REQUISE 

M I \t \ 
M*Il ! m Ht. 

m. 

L O E W S 1 
954 51 CATHERIN! 0 861 /437 »'l t 

LAVAL 4 j Cinéparc DOLLARD 4 
Cl NTRF l AVAL 688 ^776 IMftS CANAOII Ni l S 5b KM 144 7 

cat-cue 
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LE CINEMA 
v\ I S ' M i it IN 1 SOUAHI Q31 247 7 
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7:10 & 9:20 

PL GREENFIELD PARK 671*6129 PLACE VERSAILLES 353 7880 «ADISS 

$t(re de I 

GSKNFIEID: 6:15, 8:00 J 

ni 
>*L CRIENHHU t'ARK 671-6129 PLACE VERSAILLES 353 7880 _ # 

VERSAILLES: 6:00, 7:40 

GREENFIELD PARK 11 VERSAILLES 2 

i 

DENNIS UUAlD 

LAX VON SYD0V\' 

LA O U SEM. 7:15.9 15 
LOfWS '2 15. 2 10.4 05. 

6 00. 5 00. ' 0 00 
DORVAL: SEM... 7 30. 9 30 

LAVAL SEM 6 00. 7 55. 9 50 
CiNE-f ARC DOLLARD 

OUVERTURE 7.30. 
-RHIMSTOMI- DEBUTE AU 

CREPUSCULE. SUIVI DE 
~ D8IAMSCAH - . 

RADIO AM REQUISE 

L O E W S 2 AU CINEPAtC: 

v i ••• ••• ••• ~ «RHINESTONE» 
LaCité 1 DORVAL 2 

« T o r v i r v i l 

\ J )1 DOLBY STEREO 

rumi'LU oi 
ooom 

ADULTES 55 50 
ADOLESCENTS (14-17 
on») photo «-• tone a 
dontitt 15 00 
AGE DOR Cnemat 
Un.» 12 25 

J575 Av DU PARC 844 9470 760 AVI OORVAl 631 8586 
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T H d f o r 

IMPERIAL: 12.15, 

2.35, 4.55, 7.15, 

9.35. LAVAL: SEM. 
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I M P E R I A L | © 
V430 BLEJRV 288 7*)2 

I 3 POUR TOUS 

N-

ELLE SEULE 
POUVAIT SAUVER CE PARADIS' 

S H E E N A 1 I K 

LA CITE: SEM.: 7.00, 9:10 • 

PALACE: 12:50, 3:10, 5:15; 

7:25, 9:35 • FAIRVIEW: SEM.; 

7:00, 9:10 • LAVAL: SEM.: 7:20, 

— J 9:30 • CINE-PARC DOLLARD: 

Ouverture 7:30, «KftULL» DÉBUTE AU CREPUSCULE, 

SUIVI DE « S H E E N A » . RADIO AM REQUISE. 

: l 

•tu*** 

& PALACE 2 
698 ST CATMf RiM O 866 6991 McCill 

7TT7TT 
Au ci ne porc-

«KRULL 
LaCité 2 LAVAL 5 
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14 MIS 
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LOEWS 5 
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1:00 ,3:00 ,5 :00 , 
7:00, 9:00 

LAVAL 1 
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1:20,3:20, 5:20, 
7:25, 9:40 5 . PALACE 3 
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m] 
)\ MCGIU M 

PDl D3UJV STEREO I 

— O 

14 ANS <k PALACE 6 i l 
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1:10,3:10, 5:10, 
7:10,9:10 

LOEWS 3 
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14 ANS 
11 
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-TO BE OR 
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CINE-PARC DOLLARD: OUVERTURE 7.30, «TO M OR 

NOT TO I L . DÉBUTE AU CRÉPUSCULE, SUIVI DE 

• IEVINOE OF THI NERDS*. R A D I O AM R E Q U I S E 

UNE COMÉDIE RÉALISTE SUR 
LES ADOLESCENTS D'AUJOURD'HUI! 
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O n v a |aire la cocotte 

N TE PROMENE DONC PAS 
TOUTE NUE! 

d « C e o f Q P . F E Y D E A U 

I 

Distr ibut ion 
H É L È N E M O N D O U X 
M I C H E L M A U R I C E 
L U C B R I Ê R E 
Y * o n Roy 

Pteno-Çhtfte* Bttftffl i 
( .ync Bfi i ind 
Mdfie-»"ranc»- O o • .IHJ<n-
Patrie»; l i issonrH-'t" 

Mise en *cèni? 
f fiil 'ppo Grenier 

Choroyrrfph>rv 

Dominique Gi f . i lJea i i 

SPECTACLE SEULEMENT OU DINER-SPECTACLE 

4'» • «v #««J 
Mercredi au vendredi 2th00 

San-edi ?on00, ?2n.t0  
—0»r\"*nct>«» 19*00 

C U I S I N E F R A N Ç A I S E -

RÉSERVATIONS 
! 1-373-326? 

+ Wéâtiè d'été " clJSaintcLauwnt' 
i l r C h o m a n 

C O M F D I E POLICIÈRE 
* 

suspente de 

ROBERT THOMAS 

Mise en Scène 
JEAN DALMAIN 

• • • , • 

Scénographie 
CLAUDE FORTIN i 

- a v e c - L 
RE|EAN LEFRANÇOIS fa 
NATHALIE NAUBERT 

GÉRARD POIRIER F* 
RtNÈCARON y?T 

COtfTTf COURTOIS ^ 
GI lBt tT COMTOIS 

m 

THEkTIŒ, PSAKHOOH 

fDËRNIÈRE SEMAINE! 
MARDI au VENDREDI 20h30 - SAMEDI 19h00 et 22h30 

RÉSERVATIONS: / " (514) 6 5 1 - 5 2 5 0 
PRIX SPÉCIAUX POUR GROUPES 

«Piège pour un homme Ifttla». un siKcet a tout coup. LA PRESSE 

«Piège pour un homme teul» vout tient en haleine du debut a la fin 
Journal de Montreal 

• Pjcfle pour un homme teul» ceHowxmentJe plut yond succès de lo toi ton. 
Edouard Rtmy 

««Vçje pour 'jn homme toul»-*out un «picge» Diman<h+-Motin 

Vendre, c'est facile, par les 
ANNONCES CLASSÉES de 

COTEAU DU LAC 
p r ô s u n t c 

u n e comÊfiiH abracadabrante 

LES JAMBES 
MAGHANÉES 

d e «JOYCE RAYBURN 
traduction, adaptation 
et mine en scône: 
YVAN CANUEL 
avec: 
RÈJEAN GUÉHETTE 
JQHAHN E6ARNEAU 
MARIE-JOSEE CAYA 
YVAN CANUEL 
JEAN D£5CMtNES 
LliCILE PAPINEAU 
mardi au tamedi 

20H30 

Prix 
s p é c i a u x 

g r o u p e s 

(sauf fcamedi) 

Réiorvationi 

(514)456-3224 
•n rtirfi Librairie Boyor, Vaileyfield 

800 artistes sont inscrits 
au concours des fontaines 
( PC ) — Quelque 1,800 artistes ( ci­
toyens canadiens ou immigrants re­
çus ) ont fait parvenir leur inscrip­
tion au concours visant à ér iger 
quatre fontaines monumentales dans 
le Vieux-Port de Montréal. 

Le responsable du concours pour le 
Vieux-Port, M. Léo Rosshandler, a 
précisé hier qu'on expédierait cette 
semaine à tous les concurrents — 
certains postulent pour une fontaine, 
d'autres pour les quatre — des docu­
ments bilingues répondant à leurs 
questions. 

D'ici le 15 octobre, ils devront faire 
parvenir a M. Rosshandler leur pro­
jet, comprenant une maquette, un 

Blan détaillé et un texte explicatif, 
•eux semaines plus tard, un jury in­

ternational ( présidé par l'architecte 
Oriol Bohigas, de Barcelone ) choisi­
ra les gagnants. 

Les autres jurés sont les Montréa­

lais Guy Legault, France Morin et 
Roland Poulin et les Torontois Geor­
ge Baird et Paul Tan de Bibiana. 

La société d'Etat fédérale respon­
sable du Vieux Port investit S2 mil­
lions dans ces quatre fontaines ; les 
travaux devraient débuter l'hiver 
prochain. Les artistes pourront Im­
porter des matériaux mais ceux-ci 
devront être travaillés au Canada. 

M é t r o Bonsecours? 
Le président directeur général du 

Vieux-Port, M. Paul Gérin Lajoie, a 
souligné de son côté que les négocia­
tions étaient « très avancées » avec 
la Communauté urbaine rie Montréal 
en vue de créer sur le site une station 
de métro de la ligne reliant le centre-
ville à Longueuil. 

Récemment, la CUM a demandé à 
ses ingénieurs de sonder le terrain 
pour savoir si le creusage d'une 
station était réalisable, à grande pro­

fondeur et en un endroit rapproché 
du fleuve, au sud de la rue de la Com­
mune, à la hauteur de l'église Notre: 
Dame-de-Bonsecours. 

M. Gérin-Lajoie a précisé que îa 
voie du métro était en ce point très 
peu inclinée et que l'aménagement 
d'une station et de quais ne présen 
tait pas de problèmes insurmont.i 
bles. ^ 

Par ailleurs, une partie importante 
des travaux d'aménagement ont lieu 
en amont du Vieux PoM soit la ré 
lection des abords du canal Lachine 
La semaine dernière, des appels 
d'offre ont été lances pour la cons 
truction de deux ponts sur le canal 
( rue Mill et voie ferrée ). 

Dans le Vieux Port lui-même, le 
déblaiement se poursuit pour aména­
ger une esplanade comprenant d e s 
bassins, e s p a c e s verts e.l p i s t e s < v 
clabes. 

• 

• 

Les 23, 24, 25 et 26 août 

Plus de 35 amuseurs publics, artistes francophones de la Belgique, de la 
France, du Québec, de la Suisse, de Vancouver : échassiers, magiciens, 
funambules, clowns, musiciens... 

% 

VENEZ A J O U T E R V O S COULEURS À CELLES DE LA FÊTE! 
23 août 11 h à 16 h 

19 h 30 à 20 h 30 

VIEUX-PORT DE MONTREAL 
24 août 

11 h à 19 h 30 
19 h 30 à 23 h 30 
23 h 30 à 00 h 30 

25 août 11 h à 19 h 30 

26 août 11 h à 19 h 
19 h à 23 h 

CRIÉE DANS LA VILLE 
agrémentée de quelques numéros de cirque 
ENTRÉE MAGISTRALE DANS MONTREAL 
rue Prince Arthur (entre St-Laurent et Laval) 

LE CIRQUE ÉCLATE DE TALENTS ET D'ACTIVITÉS 
* journée consacrée aux enfants 
ANIMATION ET SPECTACLES 
SPECTACLE GRANDIOSE sous le grand chapiteau 
LE RETOUR ENCORE...Fettuchi 
LA RATATOUILLE au petit chapiteau 
LE CIRQUE POURSUIT SON FEU ROULANT 
DACTIVITÉS : 
* animations, spectacles 
* ateliers d'initiation aux arts du cirque 

LA JOURNÉE DU BONHEUR 
GRANDE FINALE spectacle de fermeture 

du Cirque du Soleil 
arrive en ville ! 

JfZ/ M 

AIR FRANCE Air France s associe aux fêtes du 450e. 
Commissariat général aux célébrations I534-I984 

450ans, c'est notre fête! Québec n a -

c i es 

i 
i 

i 
i 

Jusqu'au 26 août, LA PRESSE, le 
journal du bonheur, et CKAC 73. la 
station du bonheur, vous informeront 
quotidiennement sur toutes les 
activités organisées dans le cadre des 
fêtes de clôture du 450e anniversaire 
de Montréal. 

LE MOT PORTE-BONHEUR 
DU JOUR: 

€€ s o u s 
.«î 

Y e n a qui disent le bonheur c'est 
les sous . Mol j 'sais pas, j 'en ai 
jamais eu de sous . C h e z nous y en 
avait pas, mes parents ils étaient 
pas r iches, les pôvres. . . c'était des 
comiquement faibles. J e peux pas 
dire que j 'ai grandi entre 
parenthèses. Mon perplexe disait 
toujours: regarde les gens, y sont 
pas raisonnables, ils s'achètent des 
autos, ils ont même pas les 
moyeux! et ça roule et ça roule et 

tap of o 
CKACw73 

quand ils voyent un petit panier au 
bord de l 'autoroute, ils stoppent et 
jettent l'argent par les fenêtres.. . et 
quand ils se rendent compte qu'i ls 
roulent sur une banqueroute. . . il est 
trop tard! 

Moi je m'en f iche, peut-être un jour 
j 'arriverai à joindre les deux bouts 
de la chandelle... en attendant je 
dis P L A C E A U B O N H E U R ! S 0 L 

POUR UN BRIN DE BONHEUR 
AUJOURD'HUI: 
Horaire des activités 
Toute la Place du 450e (Complexe Desjardins) 
journée Exposition des porte-bonheur dont 

les animateurs de CKAC, 
journalistes de LA PRESSE et 
quelques-unes de vos vedettes 
préférées. 

Toute la Place du 450e 

journée Exposition en hommage au Festival 
des films du monde. À voir: des 
photos de vedettes, photos de 
plateaux de tournage. 

10ha17h Place du 450e 
Le caricaturiste Yves Demers fera 
votre portrait, comme si vous étiez 
star. Quel bonheur! 

12h Place du 450e 
À l'extérieur du Complexe 
Desjardins, rue Sainte-Catherine, 
la Fanfare du bonheur anime la 
place! 

Toutes ces activités sont gratuites. 
Quel bonheur! 

9. Girls just want to have fun (Cyndi 
Lauper) 

10. Ma blonde m'aime (Pierre Bertrand) 
Des prix à gagner! Quel Bonheur! 

Pour renseignements : 845-6059 

À QUI APPARTIENT... 
CE PORTE-BONHEUR? 
1. un perroquet? 
2. un chausson de danse? 
3. un veston à carreaux? -
4. des carrés de sucre? _ 
5. un clou? 

Sol vous invite sur la Place 
du 450e, au Complexe 
Desjardins. 

6. une mouche? 
7. un dix sous? 
8. un sac à main? 
9. un porte-clef du Frère André?. 

10. un stylo? 

À SURVEILLER DANS LES 
PROCHAINS J O U R S : 
Concours de lipsync avec Marc Denis: 

Toutes les jeunes vedettes d un jour peuvent 
participer au concours de lipsync des grands 
succès de l'heure, jeudi 23 août à 15 h, Race 
du 450e Les participants et participantes choisiront 
dans le répertoire suivant: 

1. Délinquante (Diane Dufresne) 
2. Karma Chameleon (Boy George) 
3. Coeur de rocker (Julien Clerc) 
4. Comment ça va? (René Simard) 
5. What a feeling (Irene Cara) 
6. Billy Jean (Michael Jackson) 
7. OHE-OHE (Cousineau. St-Clair. 

Brathwaite) 
8. Reggae-Doune (Marc Drouin et les 

échalotes) 

bonheur», demain, mercredi. 

SUIVEZ LES MARCHANDS 
DE BONHEUR... 

Ronald Guèvremont et Lise 
Lapointe se promènent dans la 
région métropolitaine à bord d'une ; 
petite I N N O C E N T I rose pour 
propager le bonheur. 
Si vous les rencontrez et donnez le 
mot porte-bonheur du jour, vous 
recevrez des petits cadeaux porte-
bonheur. 
Suivez les reportages du bonheur à 
C K A G 7 3 à tous les jours à 9 h 22, 
11 h 22 et 16 h 05. 

LE TRAJET DU BONHEUR 
Les marchands de bonheur seront 
aujourd'hui: 
9h30 Pavillon Lafontaine, près du Parc J 

Lafontaine à l'occasion du 11e 
Festival québécois de théâtre 
pour enfants 

10h15 Place Longueuil 

10h45 Centre culturel de Longueuil 

11 h15 Parc Saint-Charles de Longueuil • 

12h Extérieur du Complexe 
Desjardins 

14h Place Versailles 

14h45 Galeries d'Anjou 
15h30 Marché Saint-Léonard 

i K 
% -

V 

La voiture Innocenti est une gracieuseté des 
Automobiles B. Durand à Laval. 

D U R A N D l 

Dans le cadre de la journée du BONHEUR 

450**ct*notrt»*l 

i 
» 

le dimanche 26 août au Vieux-Port de Montréal à compter de 131)30. 
Concours d'hommes forts où les participants rivaliseront de force dans les disciplines suivantes: 

• transport à la brouette • lancer de la pierre • lever de la plate-forme • 
course de 200 m (200 livres sur le dos.) 

Les brasseurs 
de la bière 

; en collaboration avec 

» 
» 
« 

DÉFI LAURENTIDE 
i 

Courez la chance de gagner le grand prix: 
UNE PAIRE DE BILLETS DE SAISON POUR 
LE CANADIEN, LES EXPOS ET LES 
CONCORDES. 
Le tirage aura lieu lors du DÉFI LOUIS CYR. 

De plus, trois prix de 1 000 $ en argent 
comptant seront tirés au sort sur les 
ondes de CKAC /73 à l'émission 
«Les Amateurs de Sports», 

vous invitent à participer au concours 

C K A C 

• Découpez le coupon de participation ci-
contre et retournez-le. dûment rempli, à 
l'adresse indiquée. 

• Le tirage du grand prix aura lieu le 26 
août au Vieux-Port de Montréal. 

• La valeur totale des prix offerts est 
d'environ 6 500 $. 

• Le texte des règlements relatifs à ce 
concours est disponible à CKAC/73. 
1400 rue Metcalfe. Montréal. (Québec). 

Les tirages des trois prix de 1 000 S auront lieu sur les ondes 
de C K A C 73 les 10, 17 et 23 août 1984 à l'émission 
« Les amateurs de sport » animée par Pierre Bouchard. 

I C o n c o u r s Défi Laurentide ««Les amateurs de spor t» 
I C K A C / 7 3 C P . 7570, suce. A, 

t 

> 
ê 

« 

l £ 

| Montréal (Québec) H3C 3L4 

I N O M 
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FESTIVAL QUEBECOIS DU THEATRE POUR ENFANTS 

Supplémentaires pour la pièce 
«Une lune entre deux mais 

A v e c « Partir », le théât re Sans Détour a b o r d e le prob lème d e la d r o g u e chez les 
jeunes a v e r possibilité pour eux d' intervenir dans la représentat ion. 

Le F e s t i v a l 
q u é b é c o i s de 

Théâtre pour enfants 
poursuit sa carr ière 
autour du Parc La-
fontaine j u s q u ' à la 
fin de s e m a i n e . 

J E A N - P A U L 
B R O U S S E A U 

A v a n t la d e r n i è r e 
moisson de représen­
tations de mercredi, 
où je verrai le Théâ­
tre du Nouvel Onta­
rio, le T h é â t r e des 
J e u n e s A n n é e s de 
Lyon dans sa secon­
de pièce au Festival, 
Le Secret, et le Théâ­
tre de la Marmaille 
dans L'Umiak, quel­
ques notes sur trois 
autres productions. 

3 représentat ions seulement 
jeudi à samedi 

d u 2 3 a u 25 a o û t , à 2 0 h 
Billets: 1 4 , 0 0 %. 1 7 , 5 0 $ , 2 0 , 0 0 $ . 2 2 , 5 0 * 

N.B.: Echange ou remboursement d e i billets de la 
représentation du 2 2 août à l'endroit de l'achat. 

Sans entracte 

A - Safte Wilfrid-Pelletier p>: 
O T > Place des Arts , ; CFCF60-

7 L V 

Sally Field est 
attendue à Toronto 

TORONTO ( d'après CP, UPC ) — L'actri­
ce Sally Field est attendue la semaine pro­

chaine au festival du film de Toronto, à l'occa­
sion de la première de son dernier film. Places 
in the Heart. 

Ecrit et realise par Robert Benton, le film 
décrit les tr ibulations d 'une famil le d 'une 
petite ville du Texas durant la dépression. Sal­
ly Field y incarne une jeune mère qui s'efforce 
de subvenir aux besoins de ses enfants après 
que son mari, un sheriff, eut été tué. 

Le festival, qui se déroulera du b* au 15 sep­
tembre, marquera par ailleurs la première au 
film A Soldiers Story, du réalisateur canadien 
Norman Jewison, dont l'histoire se déroule 
dans une base de Tannée américaine durant la 
Deuxième Guerre mondiale. Le film a pour ve­
dettes Howard Rollins ( R a g t i m e ) et la chan­
teuse pop américaine Patti Labelle, qui y fait 
ses débuts à l'écran. 

i es organisateurs du festival ont fait savoir 
qu'ils espéraient, sans pouvoir le confirmer, 
que Jewison, dont les films ont remporté neuf 
Oscars, assisterai! a la première. 

f 

Le Théâtre le Ca-
roussel de St-Lam-
b e r t , que d i r i g e n t 
Gervais Gaudreault, 
Alain Grégoire et Su­
zanne Lcbeau, a déjà 
joué sept créat ions 
t o u c h a n t q u e l q u e 
150 000 s p e c t a t e u r s 
du Québec et de l'On­
tario, de Belgique et 
de F r a n c e . Conçue 
par Suzanne Lebeau, 
Georget te Rondeau 
e t Léo M u n g e r et 
déjà donnée au Festi­
val il y a deux ans. 
Une lune entre deux 
maisons che rche à 
r e j o i n d r e les tout 
jeunes (3 à 5 ans) à 
travers deux person­
nages, Plume et Ta­
c i t u r n e . I n c o n n u s 
l'un de l 'autre, ils ap­
privoiseront — cette 
lune... — les ombres 
de la nuit et les peurs 
que recelle une natu­
re immense. Un peu 
plus d'une demi-heu­
re. Avec Dominique 
D u p i r e F a r a n d et 
B e a t r i x Van Ti l l . 
Dernière heure: tou­
tes les r ep ré sen ta ­
tions prévues initia­
l e m e n t é t a n t 
complètes, on ajoute 
trois supplémentai­
res aujourd'hui, jeu­
di et vendredi à midi, 
local 1025 du Pavillon 
Lafontaine. 
Teatro 
d e l l 1 A n g e l o 

La C o o p é r a t i v e 
Teatro dell'Angolo de 
T u r i n , I t a l i e , es t 
l'une des trois trou­
pes é t r a n g è r e s au 
Festival (avec le Lu-
dus Dance Company 
d ' A n g l e t e r r e et le 
Théât re des Jeunes 
Années de France). 
De fonda t ion déjà 
ancienne (1ÎK>7), elle 
ne donne pas telle­
ment, avec Pitfinmi 

ti I I 

( P y j a m a s ) , une re­
présentation qu'une 
an imat ion pour les 
enlants de maternel­
le ou du premier cy­
cle. Livré à lui-même 
dans une c h a m b r e , 
l'enfant est capable 
d'inventer toutes sor­
tes de situations -fic­
tives» mais pour lui 
t r è s r é e l l e s . Nino 

d'Introva et Giacomo 
Ravicchio conduisent 
la représentai ion en 
français. 

Le T h é â t r e s ans 
Détour de Québec, 
qui a cinq ans d'exis­
tence, prétend mener 
avec le t h é â t r e i'o-
rum une expérience 
populaire ra rement 
touchée au Québec 

jusqu'ici, et a déjà 
conçu des spectacles 
autour du militantis 
m( et de la condition 
féminine. Avec Par 
tir, pour cinq person­
nages, c'est le pro­
blème de la drogue 
chez les jeunes mais 
avec possibilité pour 
eux d'intervenir dans 
la representation. 

Hana Mandlikova. Demi-finaiiste 
du Challenge Player's 1983 et de 
Wimbledon 1984. Calme, disci­
plinée et dotée d'une force de 
concentration peu ordinaire, elle 
est une vraie virtuose du tennis. 
Elle se mesurera à Evert Lloyd! 
Jordan! dassett! Hana réussira-t-
elle à arracher la victoire? Ne 
manque/pas le Challenge Player's: 
le seul tournoi de tennis féminin 
de calibre mondial au Canada 
cette année. 

BiUets en vente 
m comptoirs Ticketron. 
Renseignements: (514j 288-365', 
Commande téléphonique: 
relctron (514j 286 378? 

m 

D a n s le cadre d e son A n n é e d u C e n t e n a i r e 

tient à souligner le 50e anniversaire de 

D O N A L D LE C A N A R D 
en v o u s o f f r a n t W W 

4 DE RABAIS 
pour assister à la 

SOIRÉE FAMILIALE DU 
MERCREDI 5 SEPTEMBRE À19K30 

à l ' A r é n a M a u r i c e Richard 

0 Î s m 
\ f 

en collaboration avec 

C F l f 

Les ANNONCES 
CLASSÉES de 

( j M f i l 

/ \ Ce cou 
/ V l'och 
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Peur de meilleurs sieges, 
échange! ce coupon aussitôt que 

oupon d'une voleur de 4$ peut ore échange i 
- comptais ticketron C J au guichet de l'Aréna 

Maurice Richard (bnefi, mardi, jeudi et vendredi seulement), 
coupon est valohie itsqu'cu 5 vepîemb'e ï 9fi4 à 

l'ochal d'un bille' oour le SDCC'OCIC du Mcncfe sur gla­
ce de Wait Disney du mercredi 5 septembre 1984. 

'Mr-
POUR |! 

* TOI s 

?>eme film 
TRON 

D a u p h i n 1 721-6060 

' A D M I S S I O N S . 
[Pour 'Otflf p t n o n n r l 

d'un enfant il 
\ 113 on» «l meint) / | \ y 

m 
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Burt Reynolds 
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Nous avons conçu cette annonce 
afin de s'assurer que vous ne 
manqueriez pas cette offre 

exceptionnelle sur nos camions. 

• 1 0 0 0 . 0 0 S de raba is au to r ise par le 
manufactur ie i sur tous les c a m i o n s 
en stock. 

• une garant ie pro longée de 3 ans ou 
8 0 . 0 0 0 km gratuite. 

• u n c h o i x p a r m i la g a m m e d e 
c a m i o n s importés la plus vendue et 
la plus complè te au C a n a d a . 

• u n serv ice a p r è s - v e n t e inéga lé des 
Pros N issan . 

Nous n'avions pas besoin de faire 
une annonce avec de gros titres 
puisque la compétition c'est nous. 
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R a p p e l e z - m o i BRUC[ ANS I 

Tranquille et timide, 
Teddy Pierce desirait l'offrir 
une petite aventure 

Un beau j o u r , elle en t ra 
dan» -a vie dans 
une robe de soie rouge. 

O U V E R T S T O U S 
L I S JOURS 
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NISSAN 

A . F . E C O N O M I Q U E A U T O I N C . 
sis boulevard Labelle 
Bla inv i i le Q u e b e c 
J 7 C 2 K 6 Tel 4 3 0 * 4 1 2 0 

A U T O M O B I L E S 
A L E X A N D E R I N C . 
S100 c h r m m QaiCOfl C P S 8 
S l - L o u i » de T e r r e b o n n e . Q u e c e c 
J 6 W 3L5 Tel 4 7 7 * 1 4 4 4 
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Cette offre se termine le 31 août 1984 
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Cinq générations de 
Tremblay Jovite-Lapiroche 
réunies pour dîner 

Hier soir pour diner, M. Jean-Georges 
Tremblay a reçu deux de ses filles, Fran­

çoise et Marie-Paule, sa petite-fille Anne-
Marie, ses arrière-petits-fils Robert, Claude et 
Boris et, joie suprême, ses arrière-arrière-
pctit-fils Axtly et Gabriel tout fraîchement ar­
rivés du Mexique en compagnie de leur mère 
Lilia Hcmandes qui est la femme de Robert ! 

MADELEINE BERTHAULT 

C'était la première fois que les représentants 
des cinq générations se rencontraient et la joie 
sé lisait sur tous les visages. 

M. Jean-Georges Tremblay, qui est âgé de H2 
ans. habite une modeste maison à ville Saint-

Un couple se paye 
la vie de pacha 
à l'aide de fausses 
cartes de crédit 

LONDRES (d'après Reuter) — Seuls 
dix personnes au monde connaissent 

le secret d'une combine frauduleuse qui, si 
son fonctionnement devait être découvert, 
ferait perdre aux entreprises de cartes de 
crédit des millions de dollars. 

11 s'agit d'une fraude si ingénieuse que 
l'une de ces dix personnes, (iregory Ran­
som, un Américain, s'en est servi pour se 
procurer des services représentant des 
centaines de milliers de dollars tant aux 
Étas-Unis qu'en Europe. 

Ransom, qui est âgé de :*0 ans, et sa 
femme Beverley, 33 ans. « ont ainsi joué à 
Monte-Carlo, fait du ski en Suisse, vécu 
dans un luxe éhonté a Londres et a Paris, 
séjournant dans des hôtels cinq étoile.-, 
conduisant des voitures de grand luxe et 
achetant fourrures et bijoux, le tout gra­
tuitement ». 

Le pot aux roses fut découvert à Londres 
11 y a quelque temps, lorsqu'une firme de 
location d'automobiles vérifia une carte de 
crédit présentée par Ransom et constata 
que le faux nom et le faux numéro utilisés 
ne concordaient pas. Ransom a été con­
damné a la mois de prison et sa femme à 
12 mois. 

Le système qu u ui i i isai i demeure un 
mystère : le tribunal a simplement appris 
que Ransom fabriquait de fausses caries 
de crédit à l'aide d'une presse à gaufrer de 
$2 000. 

Son avocat, David Radcliffe, a souligné 
que si le procède était rendu public, les 
fraudes qui s'ensuivraient pourraient coû­
ter des millions de dollars aux entreprises 
de cartes de crédit. Il a précisé toutefois 
que seul Ransom, qui a mis ce système au 
point, et neuf autres personnes — incluant 
probablement les détectives auxquels il a 
avoué son «rime — savaient comment il 
fonctionnait. 

AVIS LÉGAUX-APPELS D'OFFRES  
SOUMISSIONS  

AVIS DE LA PREMIERE ASSEMBLEE 
Dans l'affaire de la faillite de: 

MONIQUE WALBRECQ LANDRY, femme d'affaires, 
demeurant et rendant au 3885 est. bout. St-Joseph. app. 
4. Montréal. Québec HIX 1X3 et faisant affaires sous la 
raison sociale de Le FiJ d'Or Enr. au 3854 est, rue Onta­
rio, Montréai. Québec HIV IS4 

Faillie 

AVIS est par les présentes donné que MONIQUE WAL-
BRKCQ LANDRY a fait une cession le 13e jour d'août 
1984 et que i J première assemblée des créanciers sera te­
nue le 31 c jour d'août I °K4. à 9:30, au bureau du syndic. 

DATÉ DE LONGUEUIL, ce 17e jour d'août 1984. 

il! M O Q U I N , M E N A R D , GIROUX, 
l l l ^ B D A O U S T INC. et C L A U D E MO-

Iti^ad ° U I N C A ' Syndic 

llmoquin. menard. giroux. daoust inc 
SYNDIC 

85 rue saint Charles ouest , bureau 101 longucuil . 
quebec J4H 3W7 (514)679-7020 (514)675-6215 

AVIS DE LA PREMIERE ASSEMBLEE 
Dans l'affaire de !a faillite de: 

BRUNO COUTURE, journalier, demeurant et résidant 
au 1475. rue Pinard, app. 2. Si-Hubert. Québec. 

Failli 

AVIS est par les présentes donné que BRUNO COU-
TURF a fait une cession le 9e jour d'août 1984 et que la 
premiere assemblée des créanciers sera tenue le 29c jour 
d'août 1984. à 9:30 heures, au bureau du syndic. 

DATEDELONGUEUIL.ee 16c jour d'août 1984. 
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MOQUIN. MÉNARD, GIROUX, 
m DAOUST INC. et CLAUDE MO-
£ QUIN, C A . Syndic 

moquin. menard. giroux. daoust me 
SYNDIC 

85. lue saint-Charles ouest , bureau 10t. longueuil. 
quebec J4H 3W7 (514) 679-7020 (514) 875-6215 

m 

AVIS DE LA PREMIERE ASSEMBLEE 
I >.ius l'affaire de la faillite de: 

VITRERIE COMMERCIALE LONGUEUIL 
INC.. corps politique légalement constitué ayanl 
sa place d'affaires au 141. boul StC-Foy, Lon 
gucml. QuébecJ4J IW7. 

Faillie 

AVIS est par les présente» donne que VITRERIE 
COMMERCIALE LONGUEUIL INC.. a fait une 
cession le 10c jour d'août 1984 et que la première as­
semblée des créanciers sera tenue le 30c jour d'août 
1984. à 13:30 heures, au bureau du séquestre officiel. 
Complexe Guy Favrcau. 200. boulevard Dorchester 
Ouest, basilaire 00. Tour Ouest, chambre 07, dans la 
ville de Montréal, dans la Province de Québec. 

DATE DE LONGUEUIL. ce 17c jour d'août 1984. 

• • •me 

MOQUIN, MENARD, GIROUX, 
• DAOUST INC. et CLAUDE MO-
^ QUIN. C A . Syndic 

rnoqum. menard. giroux. daoust Inc 
SYNDIC 

85. rue saint Charles ouest, bureau 101, longuetlil, 
quebec J4H 3VV7 (514) 679-7020 (5Ï4) 875-6215 

Laurent depuis :u ans. Il a passe toute sa jeu­
nesse à Chicoutimi où. précise-t-il, il est de la 
branche des Tremblay dit « Jovite-Lapiroche ». 
C'est un homme oui a beaucoup voyagé à tra­
vers le Canada et les États-Unis, et lorsque son 
arrière-petit-fils Robert Viau junior lui a dit 
qu'il partait faire le tour du monde, il n'a pas 
été autrement surpris... C'était dans la lignée ! 

Mais voilà, Robert s'est arrêté au Mexique et 
a rencontré Lilia. U se sont mariés ici et sont 
retournés vivre au Mexique ou sont nés leurs 
deux enfants Axtly et Gabriel qui ont mainte­
nant 3 ans et 2 ans. Robert est revenu au Qué­
bec et a entrepris de faire immigrer sa femme 
et ses fils. Ce fut long, très long, presque un an. 
Depuis quelques semaines, la famille est ré­
unie et Jean-Georges Tremblay n'est pas peu 
fier de voir les deux petits mordre à pleine 
dents dans le mais qu'il a préparé pour diner. 

L'amour d'une mère grand-mère 
Et puis, ce repas de retrouvailles, il ne l'a 

pas préparé seul puisqu'une de ses cinq filles, 
Françoise, qui est soeur Grise, est actuelle­
ment en vacances chez lui. Soeur Françoise 
travaille depuis 25 ans a la mission d'Inuvik 
dans les Territoires du Nord-Ouest, et ne re­
vient « dans le Sud • que tous les deux ans pour 
voir son père. 

Anne-Marie Millette, petite-fille de Jean-
Georges, mère de Robert, Claude et Boris, dé­
couvre ({liant à elle les joies d'être grand-mère. 
«Je sentais mes petits-enfants bien loin et 
j ' avais hâte de les voir et de les embrasser ». 
En 1982, elle était allée passer une fin de se­
maine au Mexique à l'occasion du baptême 
d'Axtly. «C'était fou de faire un tel voyage, 
mais l'amour d'une mère et grand-mère est as­
sez fort pour applanir les difficultés ». 

Lilia va bientôt prendre des cours de fran­
çais, mais déjà les autres membres de la fa­
mille peuvent dire quelques mots en espagnol 
et Axtly et Gabriel commencent à répéter des 
mots en français. 

photo Pierre Côté, LA PRESSE 

De Chicoutimi à ville St-Laurent en passant par le Mexique 

Enfin réunis! De gauche à droite: Jean-Georges Tremblay, né le 16 mai 1902, sa fille Marie-Paule 
Tremblay-Millette, née le 12 août 1924, sa petite-fille Anne-Marie Millette-Viau, née le 24 octobre 
1942, son arrière-petit-fils Robert Viau (né le 10 novembre I960 ) , qui porte Axtly, né le 6 mars 1981. 
Gabriel, né le 9 août 1982, est dans les bras de sa maman, Lilia Hernandez, l'épouse de Robert. 

PRIX SOLDES 
DANS TOUS ^ 

NOS MAGASINS4* 
M O N T R E A L ! : 

my^f ( V E N T E Î C T E R M I N I ^» M 

PROMENADE DES BOUTIQUES P.VJVf^^X ~ ̂  
PLUS GRAND, 
AVEC PLUS s3'AUBAII*ES* 

PLUS PETIT 
ET 

PLUS LÉGERS 

NOUVEL 
OBJECTIF 
MACRO ZOOM 
IMAGE 
ULTRA 
COMPACT! 

7 0 2 1 0 m m . F/4.5/5.6 
M a c r o z o o m multi-
couches à c o m m a n d e 
u n i q u e . 
O r d . 169.77 

IMAGE 

GRATUITI SAC 
AUTOFOCUS 448421 

L-35 AF - 35mm. autofocus avec 
electroflash et 
avance du 
film automatique. 

MINOLTA 

G R A T U I T S E T U I P O U R 
AF-2 

AF-2 - 3 5 m m . 
au to focus 
avec flash 
Inco rpo ré . 1397 

R A B A I S 

30 
28-aOmm. F/3.5/4.5 M F Z N O I R 

O B J E C T I F M A C R O Z O O M 
O r d . 129.77 

HITACHI 
CP-200R 
MA/MF 
S te reo 
casse t te 
a v e c écou­
t e u r s ul t ra 
l égers . 

o 

3 CASSETTES HITACHI 
D - M GRATUIT! Ord . 9.99 

TRK-7000 • M A . M F W M c e Stereo 
Cassette avec 4 haut-parleurs, con­
trôle de tonalité 
et Indicateur de 
niveau D . E . L . 1 W 

(Procédé C-41 
s eu l emen t ) . 

P O U R 
V O T R E 2e JEU D E 
P H O T O S 
C O U L E U R ! 

GRATUIT! SAC A ACCESSOIRES 
44406-
FX- i f - 7 . AVEC O B J E C T I F 
50mm. F '2.0 - 35mm. SLR icmlauto-
m a t l q u e à d i o d e tfS i M ' I éË&&k7 7 
avec contrôle 
manuel. 

Mft. 
R A B A I S 

SUR 
AGRANDISSEMENTS 
COULEUR! «oo 
5x7 1 

JL99 
11x14 O 
2 0 x 2 4 

X-700 - A V E C O B J E C T I F 
50mm. F/2.0 - 35mm. SLR au toma­
t i q u e avec m o d e p r o g r a m m é ou 
m a n u e l . 

G R A T U I T ! O B J E C T I F I M A G E 
28mm. G R A N D A N G U L A I R E 
M A C R O . Ord. 79.77 

MIN 
X G 1 - AVEC OBJECTIF 
5 0 m m . F/2.0 - 35mm. SLR 

srml a u t o m a t i q u e avec 
contrôle manuel. 

Q 

• Place Vertu 336-8272 
• Centre commercial Fairview 

Pointe-Claire 695-6563 
• Carrefour Laval 687-7988 

• Place Ville-Marie 878-9821 
• Place Bonaventure 878-4378 

• 1431. Ste-Catherine ouest 935-1154 

• Centre commercial Rock land 
• Les Promenades St-Bruno 
• 2020, University 

(metro Promenade) 
• Galeries d'Anjou 
• Centre d'achats Boulevard 
• Complexe Desjardins 

(métro) 

733-266* I 
853-8826 

849-73Ck 
354-200T 
721-393*: 

•» 

en pages D12, E2, E3 et E6 NOUS ACHETONS PLUS POUR VENDRE MOINS CHER À TRAVERS LE PAY 
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LE BEBE SE PORTE A MERVEILLE 

Dans le coma depuis six mois, 
elle accouche par césarienne 

'WINTER HA 
V E N , F l o r i d e 

(d'après AP) — Les 
chirurg iens ont a c ­
couche hier, par césa­

rienne, une jeune fille 
de l(j ans qui se i rouve 
dans le coma depuis 
six m o i s , p a r su i t e 
d'un accident de voi­

ture. 
Le bébé, une petite 

fille, semble en excel­
lente santé, en dépit 
du fait qu'il soit né 

Le caporal John Hicks, âgé 
de 23 ans, exhibe fièrement 
la petite fille dont sa femme 
vient d'accoucher par césa­
rienne à Thôpital de Winter 
H a v e n , en Floride. Tumi 

Hicks, qui est âgée de 16 
ans, se trouve dans le coma 
depuis l'accident d'automo­
bile dont elle a été victime il 
y a six mois. 

photolaser UP! 

1 500e spectacle 
de ski nautique 

C'est à 19 heures, demain — ils sont la tous les jours sauf le 
lundi, à 131130, 11: et 18h — que l'équipe de 20 skieurs nauti­
ques de La Ronde, dirigée par Andre Dupras, présente son 

1 5001' spectacle nautique au lac ries Dauphins. Au p rog ramme de 
ce spectacle, le plus populaire après les maneges , figurent des 
exercices dignes des grands spectacles présentés dans les centres 
touristiques canadiens et amér ica ins . Entre les exercices d 'adres­
se : la pyramide humaine de 11 skieurs, le saut en longueur, le 
slalom libre et les l igures, on re trouvera aussi des numéros comi­
ques avec bouffons, dont le clown Bouton. Sans oublier le saut 
exécuté par Ralph Hartman, champion canadien de ski nautique. 

Le 11 e championnat 
du monde d'aviron 
• Demain également , a l sh . les amateurs d'aviron, de perfor­
mances athlétiques et de grands déploiements pourront s'en don­
ner à coeur joie. L'occasion : les cérémonies d 'ouverture du 111 

Championnat du monde d'aviron noids léger, au Bassin olympi­
que de Terre des Hommes. Rappelons, en passant , que l'accès au 
bassin est gratuit . 

Trois jeunes Montréalaise prendront part à cet événement spor­
tif sanctionné par la Fédérat ion internationale des sociétés d'avi­
ron (FISA) : Syh ie Dansereau et Catherine Deluxe (deux de cou­
ple) et Julie Drolet (squif). Plus de 1 000 part icipants seront de la 
fête, dont les 1 000 athletes et accompagnateurs, les 28 chanteurs 
de la Symphonie locale de la Fra te rn i té des policiers de la CUM. 
les 225 danseurs de 10 ethnies et des membres de l 'Artillerie 
royale du Canada. 

A 17h.'JO, on rendra hommage aux policiers de la CUM qui ont 
parcouru les 394 km de Montreal à Los Angeles pour aller porter 
le message montréalais aux Américains. 

La Super Oktoberfest 
• N'oublie/ pas que le super festival Oklobvrfesl de Montréal se 
déroulera à La Ronde du 30 août au :i septembre, il marque ra la 
fin de la saison M. L'an dernier , ii avait a t t i ré plus de 100 000 
personnes. 

Le clown Choco­
lat vous en met­
tra plein la vue 
sur la scène flot-
tante du lac des 
D a u p h i n s , d e ­
main et mercredi, 
à 12H30, 15h et 

plus de qua t re semai­
nes avan t t e rme . On 
p réc i se que l 'enfant 
pourra quit ter l'hôpi­
t a l d a n s q u e l q u e s 
jours, si aucune com 
plication ne survient. 

État de la 
mère inchangé 

Par contre. Tétai de 
la jeune mère , Tami 
Hicks, n'a pas chan­
ge, mais on souligne 
qu'elle a bien suppor­
te la césar ienne. Mme 
Hicks étai t ence in t e 
de trois mois lorsque, 
le 2(> février dernier , 
sa voiture lut embou­
tie par une aut re auto­
mobi le dont le con-
ducteur n ' a v a i t pa s 
r e s p e c t é un s i g n a l 
d 'a r rê t : un passager 
qui se trouvait avec 
e l l e fut t u é s u r le 
coup. 

Un père 
fidèle 

Le p è r e , J o h n 
Hicks, 23 ans. caporal 
dans l'Armée améri­
c a i n e , a f i d è l e m e n t 
r e n d u v i s i t e à sa 
femme deux fois par 
jour à l'hôpital depuis 
l 'accident. « Au début, 
elle ne faisait que re­
g a r d e r droi t devan t 
elle, l 'air effrayé. J e 
lui ai dit : « N'aie pas 
p e u r , tout va a l l e r 

bien aller, je suis là », 
et il semble que cela 
lui ait fait du bien ». 
Le jeune homme s'est 
dit t rès heureux de la 
naissance de sa petite 
fi l le, m a i s il a v o u e 
q u e l ' é t a t d e s a 
femme le plonge par­
fois dans un profond 
d é s e s p o i r : « J e ne 
pardonnerai j a m a i s à 
l 'auteur de cet acci­
dent », affirme-i-il. 

Seul le 
cerveau 
est touché 

Le Dr Pe te r Ver ri 11. 
un obstétricien qui a 
su iv i de p r è s M m e 
Hicks durant sa gros 
sesse et qui l'a accou­
chée, souligne que la 
jeune mère est plus 
forte qu'on aura i t pu 
le croire : « Elle a été 
t rès gravement bles­
s é e , é v i d e m m e n t , 
mais aucun de ses or­
ganes vitaux, à l'ex­
cept ion du c e r v e a u , 
n'a subi de dommages 
sérieux ». 

Le cerveau de Mme 
Hicks a é té très forte­
ment endommagé par 
la formation de cail­
lots sanguins, lors de 
l 'accident, et les spé­
c ia l i s tes ignoren t si 
elle reprendra j a m a i s 
conscience. 

Les U S A parlent déjà 
de coloniser la Lune • • n i « « 

LOS ALAMOS, N o u v e a u - M e x i q u e 
(AFP) — Avant m ê m e d 'avoir cons­

trui t leur premiere station orbitale dans 
l ' e s p a c e , les A m é r i c a i n s p a r l e n t dé j à 
d 'é tabl i r une colonie pe rmanen te sur la 
Lune. 

Le Laboratoire national de Los Alamos 
(Nouveau-Mexique) a rendu public lundi le 
rapport d'un symposium qu'il avai t orga­
nisé le pr in temps dernier avec le concours 
de la NASA pour étudier la faisabilité 
d 'une base lunaire . Conclusion : la mise en 
place d 'une station spatiale sur orbite ter­
res t re dans les années 90 doit ouvrir la voie 
à une base lunaire qui sera un tremplin 
vers les planètes. 

En re tournant sur la Lune pour y res ter , 
es t ime le groupe de travail de Los Alamos, 
les Américains en t re ra ien t dans une nou­
velle è re dans laquelle les horizons de l'hu­
mani té seraient élargis et les aspirat ions 
de générations futures seraient sat isfai tes. 

Exploration 
scientifique 

«Les États-Unis peuvent faire progres­
se r l 'exploration scientifique, é tendre les 
possibilités du commerce et p répa re r l'ha­
bitation permanente d ' au t res planètes en 
fixant pour objectif la colonisation de la 

1 1 1 

Lune,» déclare le communiqué publié à 
cette occasion par le Laboratoire national. 

Parmi les avantages d'une station lu-
naire permanente, le rapport de Los Ala- ' 
raos cite : 

— La conduite de recherches impossi 
bles à faire à partir de la Terre, n o t a m - ^ J 
ment sur l'existence de l'intelligence e x - . M 

tra-terrestre. 
— La conduite de recherches astronomi­

ques libérées des distorsions de l ' a t m o s - • 
phère terrestre. 

— L'examen approfondi de la surface d e , n " 
la Lune et de ses ressources minières. 

— La production d'oxygène, de carbu- o  

rant et autres formes d'énergie, de maté­
riaux de construction et de métaux essen-'r.r;! 
tiels a la colonisation de l'espace. 

«Nous sommes convaincus que l'explo- ( 

ration au-delà de la Terre est une fonction 
naturelle d'une nation portée vers l'espa­
ce, » dit le rapport, en estimant que Téta- H 

blissement d'une colonie lunaire ne coûte­
rait pas trop cher aux États-Unis. « Le coût 
serait grosso modo comparable à celui du 
programme Apollo (pour aller sur la Lune 
en 19<)9), qui s'est élevé à moins de trois-"'.' 
dixièmes de un p. cent du produit national m*4 

brut des États-Unis, » dit le Laboratoire. 
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CORRECTION 
Veuillez prendre note de la correction sui­
vante a apporter à l'annonce Profilo, publiée 
par la Baie le 21 août 1934. 

Le blouson sera disponible le 31 août. Ce­
pendant, nous acceptons les commandes 
dès aujourd'hui. 

Nous regreffons ce contretemps. 

«>aie 
M i l l II. 

. • i 

CORRECTION 
Veuillez prendre note de la correction sui­
vante à apporter au cahier publicitaire 
V E N T E P O U R M I N I - V E D E T T E S , publié par la 
Baie le 15 août 1984. 

Page 2 4 , article F. 
On aurait dû lire: 3 paires pour 5.49 

Nous regrettons cette erreur. 
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Nouvelle vogue de la «médecine» du cheveu mâle 
• La « médecine du cheveu » , 
! ces fameuses interventions 

capillaires, chrirugicales ou au­
tres, sont de plus en plus à la 
mope chez la gent masculine, par 
les; temps de moralité qui cou­
rent, mais la médecine officielle 
se .fait fort , e l l e , d ' inci ter les 
chauves à la prudence à ce t 
égard. 

JEAN-PIERRE 
BONHOMME 

I ' i • • 

l[n médecin « capillaire » de la 
ville de Québec, le Dr Paul Des 
Rujsseaux, de passage hier à 
Montréal pour inaugurer les stu­
dios d'une clinique capillaire du 
cer<tre-ville, est catégorique. Les 
hommes, dit-il — ce sont eux qui 
subissent les dommages à leurs 
« follicules pileux » , — se servent 
de plus en plus ouvertement des 
traitements médicaux destinés à 
forcer la nature. En réalité, indi-
que-t-il, la culture du cheveu 
masculin se trouve à la crête 
d'unie vague. 

Be Dr Des Ruisseaux estime en 
effet que l ' aveni r médical est 
grand ouver t dans ce c h a m p 
d'activité. C'est pourquoi il a dé­
cidé d'ouvrir une clinique nouvel­
l e s à Houston, au Texas. Jus-
quTcT, e x p l i q u e - t - i l , les 
t e chn iques c h i r u r g i c a l e s 
(nommément la ligature des ar­
tères temporales et occipitales du 
crâçie) n'étaient pratiquées qu'en 
Europe. Les mâles américains, 
exfl l ique-t- i l , trop sûrs d'eux-
mêjîie, résistaient depuis vingt 
ans. Aujourd'hui, poursuit-il, de­
venus plus en accord avec leurs 
sensibilités, ils n'ont pas peur 
d'offrir leurs crânes reluisants 
aujscalpel. Au Texas, ils com­
mencent à passer nombreux au 
bistouri. 

d'est en ce grand État, « là où 
les notions d 'en t repr ise l ib re 

rieuses. Le Dr Ricard signale que 
le plus grand spécialiste améri­
cain des questions capillaires, le 
Dr Vera Price, ne souffle mot, 
dans ses interventions aux ré­
cents congrès de dermatologie, 
de cette méthode des ligatures 
crâniennes. 

Quant aux applications médi­
camenteuses, enfin, le Dr Ricard 
signale que les recherches n'ont 
encore rien donné. Le minoxydil 
un produit chimique devant com­
battre les hypertensions, offre 

des promesses, dit-il, mais « l e s -
médecins qui l'expérimentent et 
qui souffrent eux-mêmes de cal­
vitie n'oseraient pas s'en mettre 
le moindre goutte sous le cha­
peau » . Les promoteurs de la mé­
thode, eux, apportent le témoi­
gnage d'un texte du Dr Maréchal. 
Selon ce médecin belge, 815 des 
1285 malades sur lesquels il a 
pratiqué la ligature, en 15 années 
de pratique. « sont apparemment 
guér is» , tandis que 157 autres 
sont « améliorés » . 

i 

ttUllIC IT4IAIO 

St-Malo 

fOué bec 

Le Dr Paul Des Ruisseaux, de Québec, s'est expatrié à Houston, pour promouvoir les techniques de ligature des 
artères crâniennes dont il dit qu'elles ralentissent le processus de calvitie. Au centre on remarque le Dr Linda 
Ptîto, qui pratique la méthode des ligatures à Montréal. À gauche, la directrice d'une clinique, Mme Nicole 
Hornby. 

n'ont pas perdu leur sens » ; le 
Québec, à cet égard, serait deve­
nu « trop socialiste » , dit-il, que le 
Dr Des Ruisseaux entend former, 
dans diverses cliniques privées, 
un nouveau corps médical capil­
laire et propager les techniques 
développées il y a deux décennies 
par un Belge, le Dr Raymond Ma­
réchal. 

La ligature des quatre petites 
artères qui irrigent de sang la 
surface de la peau crânienne 
n'est évidemment pas à la charge 
de l'État. Les jeunes personnes 
ne dépassant pas la trentaine — 
ce sont elles qu'on accueille géné­
ralement dans les cliniques —-
doivent eux-mêmes débourser 
environ $1 000 pour la coupure 

complè te des quatre a r t è res . 
C'est une affaire esthétique, donc 
de coquetterie. Le Dr Des Ruis­
seaux a réalisé 500 de ces opéra­
tions ces deux dernières années 
dans la ville de Québec. Il en coû­
te toutefois $1 500 aux chauves 
texans pour reprendre espoir. 

Il s'agit de réduire la circula­
tion sanguine à la surface de la 
tête afin de stopper la propaga­
tion des hormones mâles véhicu­
lées dans ce sang. La proliféra­
tion de ces h o r m o n e s por te 
atteinte aux cheveux de ces mes­
sieurs. Qu'en est-il de cette ques­
tion sur le plan scientifique, jus­
tement? Le Dr Pierre Ricard, 
l'un des dermatologues les plus 

photo Pierre M c C a n n , LA PRESSE 

réputés du Québec, nous est réfé­
ré par le Collèges des médecins. 

La perte des cheveux est une 
anomalie héréditaire, dit le mé­
decin. La calvitie est « program­
mée dans les gênes » et rien ne 
peut l'empêcher. Il est possible, 
ajoute-t-il, que la ligature des ar­
tères sanguines puisse « retarder 
légèrement » la progression du 
phénomène, mais cela n'est ac­
tuellement qu'une « hypothèse » 
— c'est également l'avis du se­
crétaire général de la Corpora­
tion des médecins, le Dr Jacques 
Brière. La ligature des artères 
n'est pas e f f i cace , poursuit le 
spécialiste Ricard, car le sang 
réussit rapidement à se frayer un 
chemin par d'autres voies vei-

Le 19 août. 60 superbes voiliers quitteront la ville 
de Québec pour la course Transat Tag et suivront 
la même trajectoire que Jacques Cartier emprunta, 
il y a 450 ans. pour son retour de Nouvelle-France 
à Saint-Malo Place Bonaventure est le seul centre 
d information officiel à Montréal pour cet événe­
ment. Les guide? Transat T a g seront distribués 
gratuitement sur demande. 

Si vous nommez le premier voilier à arriver à Saint M a l o , vous pourriez 

GAGNER 
• une semaine pour deux à la destination de votre 

choix en FLORIDE, gracieuseté d Ai r Canada et de 

V o y a g e l.e Passage, (valeur $i 500 » 

• une pièce d'or de $100 commémorant le voyage 
d'exploration qu'effectua Jacques Cartier en 1534, 
gracieuseté de la Monnaie Royale Canadienne, (valeur $325 i 

Procurez-vous les coupons de participation dans tous les magasins 
et boutiques de Place Bonaventure et participez aussi souvent 
qu'il vous plaira! Venez à Place Bonaventure et suivez les progrès 
de vos favoris sur une carte géante. 

Visitez le kiosque de la Monnaie Royale Canadienne et apprenez 
comment se frappe une monnaie. Des timbres et affiches-souvenirs 
Jacques Cartier seront également exposés, une présentation des 
Postes Canadiennes. 

Re^le ment* comple ts du conc«»ur* 
disponibles JU< bureau* dr 
la<im:nr.*r.fion dr I1.*v Hon*vrmtire 

6 & Place Bonaventure 

• -fiii-ir T T ^ s "S l^SS^ndes poches surpaies de ces 

"Î^Se^ousôtes jeune, parce que vous voulez innover. C O O f d o n n é s mode . centre-ville Montréal. 

Eg&S^&*<~« 
oo 32 

135 
» 

0 0 
ch. 



LA PRESSE, MONTRÉAL, MARDI 21 AOÛT 1984 

I 

il 1 

11 { 

- \ 

.y fi ! 

Économisez 
1 

Bas-culottes 
de second choix 
Tread well de 
Hanes. 

sur ces 
•H A 

20% de rabdisv« 
sur dessous 

indispensables! Baycrest pour 
En vigueur jusqu'au 25 août hommes 

Légères imperfections à 
la culotte. Beige, taupe, 
noir, marine ou gris. Tailles 
P.M.G. 

Modèle de soutien. 
N u 8000(809). SI parfait. 
8.00. 

VA ' 

• •. •. 

• 

, : . . . , „ l ^ : 

••• • • ••fit'/• 

Ultra diaphane, à culotte et 
pointes renforcées. N ù 8004(950). 
Si parfait, 4.50 

Ultra diaphane, à pied sandale. 
N° 8004(951). 
Si parfait, 4.5C 

mxiw W ( ! > >OC" I » •» ! • »». 

HHi 

Diaphane à pied sandale. 
N° 8004(91). 
Si parfait. 2.50 

4 29 
I ch. 

Culotte et pointes renforcées. 
N° 8004(90). 
Si parfait, 2.50 

Achats en magasin seulement. Collants fins, Baymart. rayon 829. 

25% de rabais sur 
toutes nos culottes 
pour dames 

; 
Coton, polyester/coton ou nylon. Blanc, 
ton chair, rose. bleu, gris ou menthe. 
P.M.G Le choix varie d'un magasin à 
l'autre. ? 

La Baie. ord. 2.50 à 5.00 

8 7 . 

Achats en magasin seulement. 

Lingerie, rayon 185 et Baymart, rayon 820. 

«m. 

I 

Caleçon aux hanches. 
Blanc ou bleu. P.M.G. 
Emballage de 2. 

A 3 9 
La Baie. ord. 7.99 O i e pqt 

— . 

pi 
mm. 

Caleçon de coupe 
classique. Blanc, bleu ou 
brun. P.M.G.TG. Emballage 
qe 2. 
La Baie. ord. 8.49 

Maillot à encolure ras du 
cou. Blanc, bleu ou brun. 

E - ^ Q J i S ^ â i Q a e ^ f i ^ 
le pqt La Baie. ord. 10.99 

20% de rabais sur chaussettes' fégbr 

• fi .< • v - .. l u i ' ai.Vf; î^p SWHÎÎM 

Chaussettes sport. Coton/ 
nylon. Blanc, brun, 
chameau, gris, marine ou 
bleu, avec rayures con­
trastantes. Une pointure 
pour 10 à 12. 

La Baie ' o r d - 3 - 0 0 Acrylique nylôh. Btahc. L a Ba.é,ord,4.25. 
v gri'ioù'tiajh-a^ec rayures -

239 ' contrastantes. One*''f' • ^ r 0 9 9 -
la pai. poindre pbur.TO 6 12. 1 ' ' • ' ' fc»o pai. 

.^;* ^. i>»<»ri;i'1 UCT! *UN 

1 1 

Chaussettes sport. Acrylique/nylon. Blanchi . ^oryliqu^ prion .m.* / nyJpp: extensible. Ions 
avec rayures contras- La Ba j^ . .. upjs.,0e blpnc. gris^âl^ppif, , , \ ,|a Baie, 
tantes. Une pointure pour ord. 3.7§... .....mariQ^brup, bleu.ogj M .^ocdu4.50 
10 à 12. 099;K : beige. Une.fiointjrq pour . , A33 

A i la pal», 10 à 13. - . , , » . , ^ K ^ | a p a l . 
Commandes téléphoniques: 842-6261. Dessous pour, hommes;Tayon 360. •: j étiqWi 

• » 

25%: de rabais sur chaussettes GoldfCup 

o at i 

r H b 

• • • 
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• Centre-ville Montréal, lun à mer. lOh à 18h; jeu. et ven, lOh à 21h; sam.. 9h à 17h 
• Succursales, lun à mer. 9h30 à 18h; jeu. et ven. 9h30 à 21h; sam.. 9h à 17h 

Centre-vple Montréal 281-4422 • Boulevard 728-4571 • Dorval 631-6741 • Centre Rockland 739-5521 
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